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pour on elinriner les dernieres traces du revelateur. On la

fixe dans une solution f'aible d'hyposullite. Si la pose n'a

pas etc Ires courte, les epreuves conservent leur ton chaud

dans le bain (fixateur et vireur) combine, celui cju'on ein-
ploie generalement pour les epreuves aristotypiques :

Eau chaude 900 cc.

Ilyposulbte de soude 200 gr.
Alun 30 »

Sulfocyanure d'ammonium 25 »

Acetate de plomb 5 »

On laisse reposer pendant un jour, alors on tiltre, et on

ajoute une dissolution de 1 gr. de chlorure d'or dans 100 cc.
d'eau. Les epreuves arrivent au ton voulu en dix minutes
environ.

Les epreuves fixees doivent etre lavees avec soin, car

apres un lavage insuffisant, les blancs pourraient jaunir.

{Helios.}

Les portraits nature.

Proeeile Hackh.
m

ires des essais nombreux et dispendieux, M. Hackh
s'est decide a livrer son appareil au monde photographique.

Cet appareil se trouve expose dans les Salles de la tlrme
L.-G. Kleffel. Postdainmerstrasse, 29, a Berlin. II a servi
ä des demonstrations publiques dans ces derniers temps.
Nos lecteurs s'en souviendront, c'est l'hiver passe que
M. Hackh livra a la publicite les premieres epreuves de son
proeede. D'apres les donnees pou completes, il s'agissait
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d'iui procede nouveau, dans lequel la lumiere au magnesium

servait ä la creation d'images" grandeur nature au

moycn de lcntilles speciales, d'une longueur focale
considerable (250 centimetres environ) fortement diaphragmecs,
en employant un appareil d'eclairage particulier en relation
avec une source de lumiere au magnesium ; cet appareil
donnerait, d'apres l'inventeur, un eclat si intense que 1/40""'
de seconde suftirait pour produire l'im]iression.

Les images obtenues par Hackh etaient tres remarqua-
bles cjuoiqu'elles ne fussent pas encore completement
süffisantes ; il etait evident qu'un resultat etait obtenu ]iar des

moyens connus, mais regies de telle facon qu'il etait produit
un travail absolument original. Les portraits nvaient une
expression si vivante, un relief si artistitjue qu'il etait certain

((ue ce precede aurait la preference sur les agrandisse-
ments. Je me suis eleve souvent centre quelques donnees
de Hackh qui croyait necessaire d'employer des distances
locales considerables ct qui sc faisait evidcmmcnt de faus-
ses idees sur la rapiditö de la lumiere employee par lui.
Quant aux rdsultats obtenus par le dernier appareil, ils sont

surprenants. Les portraits et particulierement ceux executes
dans les ateliers de M. Brasch. temoignent d'une perfection
hautemcnt artistiquc ä laquelle l'emploi de la retouche la

plus discrete ne pourrait etrc que prejudiciable. En effct,
des portraits retouches et non retouches, suspendus les uns
a cöte les autres. demontraient la superiority des derniers.

Leux qui sont retouches descendent au niveau des epreu-
\es telles que les executent les photographes ordinaires a

la lumiere du jour. La beaute des öpreuves de Hackh
reside dans la hnesse du rendu, dans la vivacite de l'oül. dans
les particularites des traits du visage, rendues avec une
fidelity vrniment deconcertante. La vie et la ressemblance
sont frappantes.
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Passons aux procedes auxquels Hackh a recours. Le point
principal consiste dans l'art et la maniere dont, au moyen
d'un systeme combine de reflecteurs, la lumiöre du magnesium

est concentree sur le modele. Pour se faire une idee

de la disposition prise, que l'on se figure une poire dont 011

a coupe une partie de telle maniere que le fruit repose sur
la partie coupee et que la queue se dirige obliquement vers
le haut. La partie du cercle avoisinant le sol figure un cs-
pace fermd et entoure de rideaux et de reflecteurs. On a
ainsi une coupe transversale consistant en un baldaquin
blanc en forme de couronne. entoure de rideaux blancs
tombant perpendiculairement tout autour et entre les<juels

l'objectif de la chambre noire est introduit dans le champ
d'illumination. La personne est placec sur une chaise dans

ret espace et la base de son buste est fixe au moyen d'un
appui-dos et 11011 d'un appui-tete. A la place oil se dresse la

queue de la poire se trouve le dispositif, le mecanisme de

l'eclair magnesique. II est place ä environ 2m50 de distance
de la personne et se trouve dans un reservoir blanc de forme
conique. l'ouverture de 1'entonnoir etant dirigee vers le

modele. Au fond de 1'entonnoir est placee la cartouche de

magnesium dont i'explosion est ddterminee par une de-

charge electrique. Ce dispositif permet de supposer que la

cartouche Hackh dont la composition n'est pas encore con-
nue, se compose en realite de coton poudre entre les fibres

duquel on introduit une dose de mixture explosible de

magnesium. Autour du modele, mais surtout du cöte de la

chambre noire, sont disposes en outre une serie de refiec-
teurs mobiles, en forme de trapeze, qui. dresses ä hauteur

des genoux. donnent la luniiere d'en dessous neces-
saire.

D'apres les donnees de l'inventeur il faut 11 grammes de

poudre de magnesium pour faire un portrait; cctte quantite
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est minime vu le peu de luminosite de l'objectif. Uli meca-
nisme tres ingenieusement combine empeche l'entree, dans
le pavilion, de la fumee produite pav l'explosion. A cette tin
la chambre de lumiere en forme d'entonnoir est fermee par
une paire de volets tres legers qui se referment automati-
quement et maintiennent ainsi la fumee dans la chambre de

combustion.
L'objectif dont se sert Hackh, eonsiste en une lentille ä

paysage d'environ 3 pouces d'ouverture ayant un foyer de

1)0 centimetre. Le diaphragme a environ 27 millimetres de

diametre, ce qui correspond a une ouverture d'environ / 33.
11 pourrait, nous semble-t-il, etre remplace sans changer les

resultats par un aplanat plus lumineux, meine s'il fallait le

diaphragmer fortement pour obtenir la ineme profondeur de

foyer.
La chambre noire, tres legere malgre son volume,

possöde, derriere l'objectif, un obturateur a volets ; eile repose
sur un pied a quatre branches constrnit de facon ä obtenir
toutes les inclinaisons voulues. Elle a un avant-corps avec
plusieurs e'crans rectangulaires destines ä supprimer toute
lumiere fausse et pareillement ä l'interieur deux ecrans qui
coupent rögulierement et d'une maniere circulaire le cone
lumineux qui y penetre. Ce dispositif est necessaire, atin

que la lumiere diffuse, röfiechie sur les parois de la chambre

noire, ne tombe sur la plaque.
La manipulation au moment de l'operation est done la sui-

vante : la cartouche est tout d'abord mise en place et reliee

par les tils conducteurs ä l'appareil electrique. Les i»ortes
de la chambre ä deflagration sont ouvertes. La mise au

point se fait au moyen d'une forte lainpe ä petrole munie
d'un refiecteur que Ton approche pres de latete du modele;
on vise un des yeux et l'on detourne ii moitie la tote de la

source lumineuse. Quand tout est en ordre, l'opei'ateur eta-



hlit la communication electrique, la cartouche fait explosion
et les volets do la chambre ä deflagration se referment auto-
matiquement.

L'explosion de la cartouche se produit avec un bruit faible
et sourd et ace moment le modele percoit nettement la eha-
leur de l'explosion et la pression des gaz. On ne saurait
determiner exactement 1'effet produit surdes temperaments
impressionnables. Quant a inoi. qui suis habitue depuisdes
annees a ])hotographier a la lumiere du magnesium, j'ai
Supporte penibiement cette lumiere aveuglante et ardente ;

il serait possible de remedier a cet inconvenient si, grace a

un objectif plus lumineux, l'on pouvait diminuer l'intensite
de la lampe. On gagnerait deja beaucoup par l'interposition
d'une cloison rcmpiie d'un liquide.

II s'agit maiiitenant de proceder au developpeinent «pii

preseute certaines particularity tenant a la nature de la

source lumineuse et a la brievete de son action. Hackh pre-
fere le developpaleur au ter ä tous les autres ; il affirmc
avoir obtenu aveocelui-Ia seul des resultats pratiques.

La phi(|ue impressionnee cloit d'abord etre plongde pendant

environ 2 minutes dans un bain prealable tres dilue

d'hyposultite de soude (1 : 10,000). Puis on emploie un
premier developpateur compose eomme suit :

Aussitöt apres l'ap[)arition de 1'image, ce qui dure assez

longtcmps, l'opei'ateur emploie un second developpateur
concentre renfermant 1 partie de fer pour 3d'oxalate. Apres
(juelquos minutes, on prepare encore une portion fraiche de

la solution et on la verse dans la premiere. Cette operation
est repetee deux on trois fois ; le but en est d'obtenir de

l'harmonie dans 1'image et de compenser la sous-exposi-

Solution d'oxalate
Id. defer

Ö parties
1 »>



tion. Quancl 011 a oblenu une vigueur süffisante, 011 lave et

011 fixe. Le developpement dure environ 15 a 20 minutes ;

cette duree n'entre pas en ligne de eompte, quand il s'agit
d'ohtenir d'aussi grandes 6preuves, mais eile serait exces-
sivement genante pour les petit.es.

Je viens de decrire le procede de Hackh dans ses grandes
lignes, pourautant que l'obligeance de rinvenleur me l'a
permis. Je vais maintenant m'occuper de sa valeur
pratique.

Je declarerai tout d'abord que je traiterai cette ({uestion
d'une facon purement objective, laissant a 1'avenir le soin
de decider si mes vues seront confirmees.

Quels sont actuellement les avantages du procede ; les
voici tels que M. Hackh les indique lui-meme :

1° Expression plus naturelle du modele ;

2" Rendu de toutes les finesses de la physionomie ;

8° Ressemblance absolue necessairement;
4° Plastique de l'eclairage.
On ne niera pas que la rapidite de temps de pose ne con-

trihue beaucoup ä realiser la vivacite d'expression. si difficile

a obtenir quand on opere ä la lumierc du jour. En effet,

un grand nombre de portraits fails par Hackh temoignent
d'une intensity de vie vraiment unique. Cette quality s'oh-
tiendra toujours lorsque le modele se fera photographjer
pour la premiere fois d'apres le nouveau procede. Quand il
re pose ra encore, je crois bien que, a moins d'avoir a l'aire
ä des personnalites d'une force de volonte peu commune,
on aura de la difficulty ä eviter une certaine tension de la

physionomie. tension que I'on rencontre dans beaucoup <le

photographies au magnesium ; queh|ues-unes desepreuves
faites par Hackh n'en sont pas exemptes.

Le rendu des finesses de la peau est vraiment surprenant
et pi'ete. a la reproduction de tetes caracteristiques mascu-
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lines -mrtout, un charme considerable que l'on n'a jamais
obtenu jusqu'a maintenant et dont on ne peut se defendre ä

la vue de res photographies. Mais ees finesses dans la

reproduction ne seront necessaires que la oil elles constituent
precisement la caracteristique de la figure du modele. Lors-
quc nous voyons un portrait de dame qui detaille le inoin-
dre petit poil, chaque pore, les pet its defauts imperceptibles,
l'absence de cils, etc., nous ne considcrons pas cette precision

microseopique comme un avantage. Le « portrait
nature )> nous force a remarquer ce que nous voyons a peine
dans l'original et ce qui disparait en tous cas dans les jeux
de pbysionoinie, dans le teint. etc., pour les tetes de femmes
dejä 011 ne pourra pas se passer de retouche absolumcnt,
ne fut-ce que pour des motifs esthetiques ; par suite, avec
la retouche, 011 devra necessairement ramener le portrait
au degre des agraudissements hahituels. qui font de l'effet

plus comme surface que comme rendu des details. Pour
les tetes d'homines mime, la finesse des details n'est un
aiantage que quand elle agit comme caracteristique du
portrait.

On accordera volontiers que les portraits de Hackh sont
en general plus ressemblants que d'autres, mais ä la
condition que le photographe opere excellemment. Avec ce pro-
cede, un apprenti photographe fera encore des caricatures
et plus facilement peut-etre qu'actuellement.

La plastique de l'eclairage est vraiment superieure par la

nou\ eile methode; il laut attribuer cette circonstance ä l'exi-
guite du point de la source lumineuse, qui n'est pas diffu-
sec comme elle Test en general par un ecrana moitie
transparent. II en resulte des details de lumiere d'une finesse de
dentelle et par consequent line plastique etonnante, ste-
reoscopique.

Le procede Hackh possede encore d'autres a vantages,
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par exemple la sürete de la manipulation. On regie ici bien

plus facilement la somme de lumiere que quand on emploie
l'appareil a poire pneuinatique, avec lequel il y a toujours
une quantite notable de poudre de magnesium qui ne bride
pas ; on peut done regier l'eclairage d'une facon tres exacte.

A cote de res divers avantages, il y a aussi quelques
grands inconvenients ä la inethode de Haekh. Je tiens ä les

signaler.
1° La grandeur et partant le poids inevitable de l'ap-

pareil ;

2° Le danger de provoquer sans necessity de grosses de-

penses, lorsque Ton n'obient pas de la premiere I'ois une
image parfaite;

3° L'inaptitude du gros public et meme du public eclaire,
il apprecier ä leur valeur 1'excellence de ces portraits.

- Voilä pour moi la grosse pierre d'achoppement, ä laquelle
l'introdu'ction du procede Hackh doit se heurter. Le public
n'apprecic pas en general, en Allemagne tout au moins, les

travaux de valeur.
La flatteric denalurante des retouches maladroites. le

brillant, la lissure, l'arrangement des dbtails et les acees-
soires. voilä ce que Ton aime avant tout. Faire un portrait
a\ant du caractere, c'est ce qui importe le moins. C'est an
job que Ton vise et non ä la sincerite.

Esperons que Le procedb Hackh contribuera ii reformer
le gout du public-; ce sera rendrc un service signale ä la

Photographie et lui faire faire un progres dont on ne fait pas
assez cas generalement. A ce titre seul dejii, ce procede
merite d'etre recommande et repandu.

(Pliologr. Wochenblall.)
A. Miet in:.

(Traduction J. M., pour le Bulletin beige.)


	Les portraits nature

